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Marc Lebeau & Antoine Suleiman 

(ECUMS – DGAM) 

La Mission archéologique conjointe Syro-Européenne à Tell Beydar est composée de 

collaborateurs, techniciens et étudiants en maîtrise de nationalités diverses. La partie syrienne 

de l’équipe est sous la direction administrative d’Abd-el-Messiah Baghdo (DGAM), assisté 

sur le terrain par Antoine Suleiman (conseiller scientifique), et était composée, lors de cette 

16e campagne de fouilles, des membres suivants: Dr. Rania Ali (Université d’Alep), Housam 

ed-Din Hammoudeh, Shirin Nasan, Sa`ud al-Hussein (DGAM). La composante européenne, 

sous la direction de Marc Lebeau (ECUMS), était constituée comme suit: Marie-Eve Sténuit, 

Chiara Dezzi Bardeschi (ECUMS), Alexander Pruß, Aaron Schmitt (groupe LMU München), 

Lucio Milano, Elena Rova, Stefania Facco, Valentina Dal Ben, Elisa Girotto (groupe UCF 

Venezia), Ricardo Cabral, André Gonçalo Tomé, Tiago Costa, Ana Margarida Vaz (groupe 

Universidade de Coimbra). Juliette Mas (Université de Lyon) et Katia Gavagnin (UCF 

Venezia) ont assuré l’enregistrement des données céramologiques des niveaux du 3e 

millénaire, de même que Tiago Costa en ce qui concerne la céramique d’époque hellénistique. 

Lucio Milano a assuré la copie et la transcription des documents épigraphiques. Les 

techniciens attachés à la composante européenne de l’équipe sont Manuela Core (UP Milano), 

architecte, et Serena Zanetto (UCF Venezia), dessinatrice. Antonio Barbosa Lira a pris en 

charge la logistique générale durant le premier mois de la mission.  
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L’European Centre for Upper Mesopotamian Studies (ECUMS) assure la coordination de la 

composante européenne de l’équipe et du projet, mandaté par quatre universités: Université 

Libre de Bruxelles (Véronique Van der Stede), Università Ca’ Foscari di Venezia (Lucio 

Milano), Ludwig-Maximilians Universität München (Walther Sallaberger), Universidade de 

Coimbra (Maria Conceição Lopes), ainsi que par un groupe de chercheurs espagnols (Rodrigo 

Martín Galán). La partie syrienne de l’équipe est mandatée par la Direction Générale des 

Antiquités et des Musées de Syrie (DGAM). 

Les travaux sur le site ont débuté le 4 avril et se sont achevés le 5 mai (terrain) et le 18 mai 

(études). Le noyau principal de l’équipe a rejoint Damas le 19 mai. 

D’une manière générale, les résultats de ces cinq semaines de fouilles nous paraissent 

importants, confirmant la richesse et les potentialités du site, en ce qui concerne le IIIe 

millénaire avant notre ère, mais aussi — et ce fut très marquant lors de cette 16e campagne — 

à propos des niveaux d’époque hellénistique (séleuco-parthe). Les travaux se sont répartis sur 

quatre chantiers différents, de dimensions variées, dénommés C, M, P et S. Dans tous les cas, 

il s’agit de la poursuite (élargissement ou approfondissement) de travaux entamés lors des 

campagnes précédentes.  

Le groupe de l’Université de Venise s’est essentiellement consacré à l’étude des 

empreintes de sceaux sur scellements d’argile, un matériel abondant à Tell Beydar et 

particulièrement important pour comprendre l’iconographie de l’époque (niveau Early Jezirah 

IIIb) et le fonctionnement du système administratif en usage dans les bâtiments de nature 

officielle. Dans le cadre de la coopération syro-européenne, Sa`ud al-Hussein (DGAM) a été 

initié au dessin des empreintes de scellements et a ainsi contribué aux travaux du groupe 

italien. Lucio Milano a assuré l’étude des sept documents épigraphiques découverts lors de 

cette campagne ainsi que la copie et la transcription d’une tablette découverte en 2008, 

entreposée au Musée de Deir ez-Zor. 

Notre groupe de céramologues, composé de Juliette Mas, Katia Gavagnin et Tiago Costa a 

analysé, tout au long de cette 16e campagne, la céramique des niveaux hellénistiques et 

Bronze ancien. Un catalogue des formes complètes des céramiques du 3e millénaire, 

comprenant près de 2000 entrées, est en cours de préparation. Le Dr Rania Ali (Université 

d’Alep) a étudié les restes osseux d’un squelette de tombe, l’unique tombe fouillée cette 

année (période de transition EJ IIIb – EJ IVa), et a assuré une bonne partie de l’enregistrement 

des données de fouilles du groupe syrien de l’équipe conjointe. 
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DESCRIPTION SOMMAIRE DES CHANTIERS EN ACTIVITE 

 
Chantier Datation Phase(s) Nature Responsabilité 

   C Epoque hellénistique Hell. IIa et IIb Unités architecturales 
monocellulaires 

Universidade de 
Coimbra 

    

M 

 

IIIe millénaire 

                        

Epoque hellénistique 

 

     EJ IIIb, phase 3 

 

Hell. IIa et IIb 

 

Temple E 

 

Unités architecturales 
et murs de fondation 

 

DGAM 

 

P 

 

 

 

IIIe millénaire 

 

 

Epoque hellénistique 

 

EJ IIIb,              

EJ IIIb – IVa,  

EJ IVa 

 

« Palais Oriental » et 
phases postérieures 

 
Unités architecturales 

 

LMU München 

 

S 

 

IIIe millénaire 

 

                       
 

Epoque hellénistique 

 

EJ IIIb                

 

 

 
Grand espace public 

(« Parvis Sud »/« South 
Square ») et alentours 
(ailes de pièces S et E) 

 
Unités architecturales 

           

 

Groupe ECUMS 

 

Les chantiers M, P et S ont également révélé un grand nombre de fosses d’époque 

hellénistique, généralement tronconiques, fosses qui ont à de nombreuses reprises 

endommagé les niveaux sous-jacents du IIIe millénaire. 

 

OBJECTIFS ET RESULTATS (TRAVAUX DE TERRAIN) 

 

Chantier C 

Au chantier C, l’équipe de l’Université de Coimbra, sous la responsabilité de Maria 

Conceição Lopes (représentée sur le terrain par Ricardo Cabral), s’est consacrée à exhumer et 

à élargir le chantier C, entamé en 1992 lors de la 1ère campagne de fouilles et délaissé par la 

suite. Les travaux ont concerné les carrés 102.045, 103.045, 103.046, 102.046, 103.046 et 

104.046, dans la partie N de la ville haute, pour une ouverture d’environ deux cents mètres 

carrés. Les fouilles du groupe portugais se sont limitées aux niveaux hellénistiques. En 1992, 

trois unités architecturales avaient été reconnues, dont une seule complètement. Il s’agissait 

d’une maison ( ?) monocellulaire construite en briques crues et équipée d’un seuil d’entrée 

pavé de pierres. Les fouilles de cette année ont considérablement étendu le chantier, 
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augmentant le plan disponible de ces unités architecturales et mettant au jour au moins trois 

bâtiments supplémentaires dont le plan est encore partiel. Il apparaît clairement que certaines 

de ces constructions, bâties très vraisemblablement à une époque contemporaine de la phase 

IIa du Palais hellénistique (chantier A), ont été réoccupées à une époque postérieure 

(équivalente à celle du Palais hellénistique, phase IIb) par de nouveaux habitants s’implantant 

dans les ruines de la phase IIa et se contentant de réparer de manière assez sommaire des 

habitations laissées à l’abandon (réparations à la base de murs très érodés, comblement de 

vides dans la maçonnerie, utilisation de matériaux hétéroclites dans la réparation de murs 

détériorés (pisé, mortier, pierres, briques de piètre qualité). Sur le sol de deux de ces 

constructions, les nouveaux occupants (phase IIb) ont probablement quitté les lieux 

rapidement, abandonnant un inventaire important de céramiques et d’autres objets (pièces 

3805 et 3910). 

Chantier M 

Au chantier M, Antoine Suleiman et le groupe syrien de l’équipe ont poursuivi, dans le 

secteur SO de la ville haute, la fouille d’un très grand bâtiment officiel, le Temple E, installé 

sur une terrasse inférieure de la cité, au S du bâtiment allongé abritant les ateliers associés aux 

Temples B et C. Les carrés suivants ont été explorés en 2009: 095.056, 095.057, 096.055, 

096.056, 097.057, 097.058, 098.057 et 098.058. Avant d’arriver au niveau du IIIe millénaire 

(EJ IIIb), les fouilles ont d’abord porté sur des ensembles de murs de fondation en briques 

crues d’époque hellénistique composant des suites de pièces probablement liées à des activités 

de nature domestique. Quelques fosses hellénistiques ont livré un important matériel 

céramique et des objets en basalte en relation avec des activités de mouture de céréales 

(meules, broyons, pilons, mortiers) et peut-être de production d’huile (éléments de pressoir). 

En ce qui concerne le grand bâtiment de l’époque EJ IIIb, le Temple E, quatre pièces ont été 

fouillées entièrement lors de cette campagne (leur fouille avait été entamée en 2008). Il s’agit 

des pièces 13254 et 13329 (à l’O du grand espace central 13471), 13461 et 13496 (à l’E de 

l’espace central 13471). Deux autres pièces ont été reconnues partiellement dans la partie S du 

chantier. L’une d’entre elles (13412) a un sol pavé de briques cuites disposées en arêtes de 

poisson. Le Temple E est un bâtiment très puissant comprenant des murs d’épaisseur 

considérable, préservés sur une hauteur très importante. L’espace central 13471 comprend un 

bloc maçonné ornemental appuyé contre la face O du mur de limite E de la pièce. La fouille 

du Temple E ne pourra être achevée qu’au terme de plusieurs futures campagnes. Les sols de 

plusieurs pièces ont livré de très nombreux fragments de scellements portant des empreintes 

de sceaux caractéristiques de l’époque EJ IIIb à Tell Beydar. 
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Chantier P 

L’équipe de l’Université de Munich, sous la conduite d’Alexander Pruß, a 

considérablement étendu les limites du chantier P lors de cette campagne (carrés 106.050, 

106.051, 107.051, 107.052 et 107.053). Le chantier P est situé dans la partie E de la ville 

haute, à peu de distance du Palais de l’Acropole et de son glacis oriental. Une moitié du Palais 

Oriental environ, daté par le matériel céramique de l’époque EJ IIIb, avait été fouillée lors des 

trois campagnes précédentes. Les fouilles de la présente campagne ont porté la surface 

reconnue à environ deux tiers du plan de l’édifice. Deux campagnes supplémentaires seront 

vraisemblablement nécessaires pour le connaître en totalité. L’extension des fouilles de 2009 

a porté vers le N, l’E et le S. La fouille a de plus permis d’esquisser l’exploration de plusieurs 

pièces, au N et à l’E de la salle de banquet, dont l’une pourrait avoir servi de salle d’audience. 

La pièce 1699 comprend un mur S orné de plusieurs contreforts. La limite et l’aile S du 

bâtiment ont été reconnues sur près de 16m. Il est possible que la pièce d’entrée du bâtiment 

ait été repérée (42289) mais cette identification doit encore être confirmée. D’une importance 

considérable, ce Palais possède une organisation et un plan très similaires à ceux du Palais de 

l’Acropole. Sa construction semble être contemporaine de la phase 3 (EJ IIIb) du Palais de 

l’Acropole. Une fois désaffecté, il fut le siège d’un important atelier de métallurgiste, où le 

métal était fondu et préparé (fin de l’EJ IIIb). De profondes et larges fosses d’époque hellénis-

tique ainsi que quelques tombes d’époque akkadienne ancienne (EJ IVa) ou de la transition EJ 

IIIb – EJ IVa ont partiellement endommagé les murs du bâtiment EJ IIIb. Les strates 

archéologiques plus récentes du chantier P ont livré des installations assez sommaires et des 

sols datant de la phase de transition entre l’EJ IIIb et l’EJ IVa, de l’époque EJ IVa 

(akkadienne ancienne) et de plusieurs niveaux très érodés d’époque hellénistique.  

 

Chantier S 

Le groupe ECUMS a eu, lors de cette campagne, la responsabilité de la poursuite du 

chantier S situé au S de la ville haute, sur une terrasse basse en contrebas de « Main Street ». 

Les fouilles ont concerné, partiellement ou en totalité, les carrés 099.057, 099.058, 100.059, 

101.056, qui se situent en périphérie de la cour 14112, dite « Parvis Sud ». Dans l’axe de la 

longue rue droite menant de la porte S de la ville à l’entrée du Palais de l’Acropole et sur une 

terrasse basse, s’ouvre un très grand espace, pavé de briques cuites disposées en arêtes de 

poisson. Nous l’avons dénommé « Parvis Sud » (« Southern Square »). Il se situe juste au S 

de la Porte de l’Acropole. Deux de ses limites avaient été reconnues en 2005. Une troisième 

limite du grand espace, l’angle SO, a été précisée au terme de la campagne de 2006. Le 
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quatrième angle de la cour a été reconnu lors de la campagne 2008. Les façades N, E et S 

comportent des contreforts déterminant des niches équipées de banquettes à leur base. La 

façade O est lisse, hormis deux petites niches près de l’angle NO de la cour. La façade S a été 

reconnue en 2008. Elle présente des contreforts et est percée par quatre portes à ressauts 

livrant accès à autant de pièces. Pour compléter la fouille de la cour jusqu’à son sol pavé, une 

berme large et haute d’orientation N-S devait encore être fouillée et démontée au terme de la 

campagne 2008. Cet objectif fut atteint lors de la présente campagne. La fouille de l’espace 

public 14112 est donc à présent terminée. Un très beau podium à degrés, revêtu de plâtre 

blanc, s’appuie contre la base de la façade S de la cour. Il présente deux états successifs. Très 

près de ce podium, à l’O, une porte au seuil surélevé permet l’accès à une très grande pièce 

19517 (« White Hall ») qui présente un très beau sol de djuss (sur deux niveaux successifs). 

Cette pièce, la plus grande de l’aile S des pièces entourant la cour 14112 a très probablement 

été investie d’une importance particulière. Appuyé contre le mur E, un podium revêtu de 

plâtre semble être le pendant du podium de la cour. Une banquette basse plâtrée, limitée par 

deux ressauts, court à la base du mur E. Malheureusement, l’érosion naturelle nous prive de la 

partie S de la pièce. L’aile E de pièces entourant la cour se compose d’au moins cinq pièces 

(19211, 19122, 19119, 19141 et 19150). L’une d’entre elles (19119) a été fouillée jusqu’à son 

sol et livré de nombreuses céramiques en place et de très intéressants scellements à 

empreintes de sceaux. Plusieurs pièces supplémentaires, au S de la cour 14112, ont été 

identifiées en fin de campagne (19354, limite S de 19150, 19208). Nous ne disposons encore 

que du sommet de leurs murs, la fouille de ces espaces étant au programme de la prochaine 

campagne. A la limite SE du chantier S, des murs de fondation et les bases de l’élévation de 

constructions d’époque hellénistiques ont été identifiés.  

Travaux de restauration 

Un dossier complet a été réalisé en vue de la restauration du très bel ensemble architectural 

que constitue le Parvis Sud (cour 14112) et les ailes de pièces l’entourant au S et à l’E. Ce 

dossier comprend des plans très détaillés, un rapport sur l’état de conservation de la 

maçonnerie et des installations, un relevé photographique complet des élévations ainsi qu’un 

ensemble d’images de synthèse en trois dimensions. Ce dossier permettra d’évaluer les 

méthodes et techniques nécessaires à la restauration-reconstruction ainsi qu’à l’aménagement 

du parcours touristique. 

Les travaux de restauration de cette campagne se sont limités d’une part à étançonner 

quelques portes du Palais de l’Acropole, d’autre part à protéger des intempéries le bloc 

maçonné ornemental de l’espace central cérémoniel du Temple E (chantier M). 
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Tell Beydar 2009 – Field C 

 
Ricardo Cabral, André Gonçalo Tomé, Ana Margarida Vaz & Tiago Costa 

(Universidade de Coimbra) 

 

The team from the University of Coimbra working in Tell Beydar is headed by Prof. 

Conceição Lopes. The field team of the 2009 season of excavations consisted of Ricardo 

Cabral (field responsible; Ph.D candidate), André Gonçalo Tomé (Ph.D candidate), Ana 

Margarida Vaz (MA candidate) and Tiago Costa (pottery recorder; MA candidate).  

The 2009 season was the first participation of the Portuguese team within the Tell Beydar 

project. Field C is located on the Upper City plateau, NE of the IIIrd Millennium palatial 

complex and SE of the Hellenistic palace. The main goal for this first year was to extend the 

Hellenistic level already excavated during the 1992 season by a team from Université Libre 

de Bruxelles led by Yves Robert (cf. Subartu III), both eastwards and westwards, in order to 

better understand the architectural layout and chronological sequence of the Hellenistic units. 

The excavated area reached ca. 400 square meters in total, comprising the un-filling of 7 

quadrants (103.045b-d and 103.046a-d) that were investigated in 1992 and the excavation of 

10 new adjacent quadrants (102.044b,d; 102.046a; 103.045a; 104.045a,c,d; 104.046a-c). 

As mentioned above, an area (squares 104.045 and 104.046) located to the E of the squares 

excavated in 1992 was chosen for excavation. In the northernmost quadrant of this area 

(104.045a), the SW corner of a unit was found (3222) adjacent to the SE corner of another 

unit (3115) already discovered in 1992. Inside this unit a heavily eroded succession of two 

lime-plastered floors was found with scanty pottery on them, the most notable exception 

being a green-glazed bowl (3702-C-1; Hellenistic IIb phase). The S wall of this unit, as well 

as the floors, were progressively affected by erosion as they developed to the E, reaching a 

point where it was no longer possible to follow them. Attached to the S façade of this wall 

was an installation (3202) consisting of a jar framed by bricks. The installation was also 

protected by a curve wall (3211), which defined a space (3212) with traces of firework 

activities inside. To the S of this area (quadrants 104.045c and 104.046a-c) a thick layer of 

ashes starting just below the surface layer and reaching the top of an ancient surface of the tell 

was spotted. This surface slopes down to the E, following the current topography of the tell, 

and from it several Hellenistic pits were dug. This area was probably an open space, in use 

during the occupation of units 3004 (excavated in 1992) and 3222. 
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- Fig. 1: General view of the excavation area, Hellenistic phase. 
 

The westernmost limit of our investigated area first started with the excavation of quadrant 

103.045a in order to determine the full extension of unit 3115, part of it already excavated in 

1992. We were able to find the W limit of it and a floor. In this 4,20m wide unit we detected 

what looks like an entrance that was probably closed and turned into a niche in a later phase, 

with the construction of wall 3107. The part of the floor that remained unexcavated did not 

reveal any significant assemblage of pottery or any manufact. The relation between walls 

3031, 3112, 3107 and 3103 is, at this point, not yet fully understood and it must be checked in 

the next campaigns of excavation.  

While extending the excavation area towards the W, another unit (3805) was found but not 

excavated in its full extent. It yielded a well-preserved lime-plastered floor with an inventory 

of small and medium vessels (namely a slip ware small pot and a medium sized jar, 3807-C-1 

and 3807-C-3 respectively) crashed on it, and an iron chisel (3807-M-1). The S wall of this 

unit is stratigraphically later than wall 3028, which also might explain why it is only 1 brick 

wide. The W wall of the unit (3804) is 2 bricks wide and has a niche, while the E wall is both 

linked and running parallel to the W wall of unit 3115. This wall was deteriorated to the point 

that it was not possible to identify bricks in the SE corner of the unit. 

Another unit (room 3910) was discovered just S of the previous one. It also had a well-

preserved lime-plastered floor yielding a substantial inventory mainly composed of large 

vessels. The room (4 x 4,80m) was set in an apparently large building defined by walls 3023 

and 3028, which full extension is not yet known. It should be noted that these two walls seem 

to have been, at least at their latest phase of usage, composite walls with a lower part made of 
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alternate layers of pisé and large stones and an upper part built with mudbricks, whose 

collapse was identified inside the room. Two entrances (doorways 3904 and 29011) gave 

access to the room and both reveal changes in the plan of this larger building. The addition of 

a mudbrick wall (3906) leaning against wall 3028, together with pisé wall 3907, set the W 

entrance of the room while the S doorway was set by cutting part of wall 29010. Among the 

inventory found in the room, several large jars, an amphoriskos, and one unidentified metal 

tool are worth mentioning. A tannur-like installation was identified during the 1992 

campaign, however no further installations were found in the rest of the room.  It seems 

reasonable to assume that this in situ inventory might reveal the existence of economic 

activities, namely storage, in this space.  

To the W of this room there is space 3911, also floored, which was set by the construction 

of the wall 3906. So far, it can only be characterized by a small squarish basin (3912) of 70 x 

70 cm that was found leaning against wall 3906. The doorway that was cut in wall 29010 

establishes the connection between rooms 3910 and 29009. This last room, of which only a 

small floored area is currently excavated, was set apart from the previous one by a double-

wall (29000 and 29002) and probably also featured a second double-wall to the E, with the 

addition of mudbrick wall (29003). 

On a final note, the evidence seems to indicate that we are in the presence of a well-

preserved late Hellenistic level, probably contemporary to the last phase of occupation of the 

Hellenistic palace of Field A (phase IIb).  

 

 
- Fig. 2: View of room 3910 with pottery crashed on the floor. 
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Tell Beydar 2009 – Field M 
 

Antoine Suleiman  

(DGAM) 

avec la collaboration de Rania Ali (Université d’Alep, MNA) 

 

Au cours de cette campagne de fouilles (2009), l’équipe syrienne, dirigée par Antoine 
Suleiman (conseiller scientifique), était composée du Dr. Rania Ali (Université d’Alep, 
MNA), Sa’ud al-Husein et Shirin Nassan (DGAM). Les travaux sur le site ont débuté le 4 
avril et se sont achevés le 5 mai (terrain) et le 18 mai (études). Généralement, les résultats de 
ce chantier paraissent à présent importants. De nouvelles structures architecturales ont été 
mises au jour. Le chantier M a concerné les carrés suivants : 095.055, 095.056, 095.057, 
096.055, 096.056, 097.057, 098.057 et 097.058. Durant cette campagne de fouilles, notre 
équipe a poursuivi les travaux commencés lors des campagnes précédentes. 

L’objectif de cette campagne de fouilles était d’une part de reprendre la fouille du Temple 
E, découvert l’année précédente (surtout l’espace central cérémoniel et ses alentours) et 
d’autre part d’élargir la zone de fouille dans le but de découvrir les autres pièces de cet 
édifice.  

Période EJ IIIb  

Cette année, le travail s’est localisé dans le grand bâtiment officiel, dénommé « Temple 

E ». Lors des fouilles de 2008, plusieurs pièces (13455 et 13461), ainsi qu’une partie 

considérable des pièces suivantes: 13254, 13229 et 13412 ont pu être reconnues. L’extension 

des fouilles de cette année s’est portée sur l’espace central cérémoniel qui est une pièce 

(13471) au sol plâtré (13493). Une grande jarre plâtrée a été découverte proche des niches 

ornées de décrochements.  

Nous avons poursuivi les travaux des fouilles dans cet édifice afin d’entamer les pièces 

13254 et 13329. Sur le sol des pièces 13332 et 13328, plusieurs fragments de scellements ont 

été relevés soigneusement. La fouille a de plus permis d’achever l’exploration de la pièce 

13496. Sur son sol (13497), un important matériel a été découvert: des scellements et cinq 

fragments de tablettes cunéiformes. 

L’approfondissement des fouilles a pu mettre en évidence une salle d’eau (13586), équipée 

d’une toilette à siège (la banquette étant recouverte de djuss), rattachée à la pièce 13496. La 

toilette se situe au cœur du mur 13470. La hauteur de cette installation est de 1 m. C’est une 

grande pièce d’une longueur de 6 m et d’une largeur de 2,92 m. De plus, la porte dans 

laquelle est logée la toilette a été obstruée par des briques de couleurs grisâtre et brunâtre. 

Etant donné la présence de décrochements ornant cette porte, cette porte, appartenant à la 

phase d’origine, n’est plus en fonction lors d’une phase ultérieure. 
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Dans le mur 13453, une porte 13589 relie la pièce 13496 et l’espace central cérémoniel 

13471. Donc à présent, deux portes (13589, 13454) permettent d’accéder à l’espace central. 

Les deux portes sont ornées de décrochements. 

Devant l’entrée de la pièce 13496, un escalier composé de deux marches a été découvert. 

La raison de sa présence est expliquée par la différence des niveaux des sols entre les pièces 

13496 et 13471. Sur la première marche de cet escalier, nous avons découvert une demi-

tablette en bon état de conservation, de format carré et de couleur noirâtre (fig. 1). 

 

- Fig. 1: La demi-tablette découverte sur les marches de l’escalier.  

Cette porte est en symétrie avec la porte 13454 (du côté N). Le sol de l’espace central est plus 
élevé que celui de la pièce 13496 de presque 60 cm. (fig. 2). 

Le sol de la pièce 13455 est plâtré, alors que celui de la pièce 13496 est préparé par briques 
crues. 

 

- Fig. 2: L’espace central 13471 et l’installation 13467. 

Au-delà des limites de la zone fouillée l’année précédente, les fouilles se sont poursuivies 

vers le S de la pièce 13496. Une nouvelle pièce (13591) a été mise au jour. Dans cette pièce, 
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un contrefort plâtré a été découvert  (13592).  Il se situe contre le mur 13588 et, sur ses deux 

côtés, deux niches également plâtrées, plus petites, ont été dégagées (13593, 13594). En 

contrebas de ces installations, court une banquette plâtrée (13595) d’au moins 4,31 m de 

longueur.  

Il est vraisemblable que la présence de ces installations indique une pièce de grande 

importance, de caractère religieux. 

Cette hypothèse repose sur le fait que le mur 13588 entre les pièces 13496 et 13591 rejoint 

le mur 13319, qui est lié à son tour avec la pièce 13329 (côté O). Cette liaison a conduit à 

découvrir un nouveau bâtiment avec plusieurs pièces: la pièce 13412 au sol pavé de briques 

cuites 13413 et la pièce 13591. Ces deux pièces font peut-être partie d’un nouveau bâtiment 

(fig. 3). 

 

- Fig. 3: Installations plâtrées de la pièce 13591. 

Les fouilles de 2010 permettront peut-être de confirmer cette hypothèse.  

Le Temple E présente un type de plan mésopotamien d’avant la période akkadienne. Sa 

structure est tripartite, des ailes de pièces de services entourant sur au moins deux côtés un 

grand espace central orné, sur sa face E, d’un bloc maçonné composé de niches et de redans.  

 

Période hellénistique 

Afin d’élargir les fouilles de cette année, nous avons effectué un nouveau sondage. Un 

nouveau carré a été exploité (097.058). La présence hellénistique ici est attestée par une série 
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de pièces et de grandes fosses tronconiques. Ce nouveau sondage a pu mettre en évidence 

plusieurs pièces. Des murs en bon état de conservation ont été reconnus. Trois pièces (13566, 

13578 et 13568) ont été partiellement reconnues. 

 Tous les murs composés de briques crues (43x43x13cm), sont dépourvus d’enduits. Il s’agit 

donc de murs de fondations. En conséquence, aucun sol ne peut leur être associé (fig. 4). 

 

 

 

- Fig. 4: Les pièces hellénistiques. 

 

Ce nouveau carré 097.058 comportait également des fosses coniques hellénistiques coupant 

clairement le sol et les couches EJ IIIb du Temple E.  

La fouille a permis de mettre en évidence trois fosses: 13575, 13581 et 13576. Une grande 

demi-jarre d’un diamètre de 77 cm et remplie de cendres a été découverte sur le sol 13579. 

Les murs de fondation sont conservés sur une hauteur de 2 à 5 assises. 

Les bâtiments hellénistiques sont construits immédiatement au-dessus du niveau EJ IIIb. 

Plusieurs objets de basalte ont été retrouvés dans les fosses tronconiques (fig. 5). 
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- Fig. 5: Les objets de basalte découverts dans la fosse 13490. 

 

 

Matériel 

 

A la fin de cette mission, une liste des trouvailles les plus importants se compose comme suit. 

 

Chantier  Période Matériel Localisation 

M 

 

EJ III b 

 

Demi-tablette de couleur  
noire 

 

Devant l’entrée de la pièce 
13496 

M EJ III b Fragments de scellements Sur le sol de 13332, 13328 

M EJ III b 
Scellements et cinq fragments 

de tablettes inscrites 
Sur le sol de la pièce 13496 

M EJ IIIb Un scellement Proche du mur 13468 

M Hell. Grande demi-jarre Sur le sol 13579 

M Hell. Basaltes Dans la fosse 13490 

M Hell. 

 

Céramiques et poids de 
tisserand  

 

Dans une fosse remplie de 
cendres (13491) 
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Tell Beydar 2009 – Field P 

 
Alexander Pruß & Aaron Schmitt 

(Ludwig-Maximilians Universität München) 

 

The German team of the 2009 excavation season consisted of Aaron Schmitt (Johannes 

Gutenberg-Universität Mainz) and Alexander Pruß (Ludwig Maximilians-Universität 

München; field responsible). The team is headed by Prof. Walther Sallaberger (LMU 

Munich). Research was made possible by funding of the German Research Foundation 

(DFG). 

Excavations were conducted with the help of up to 17 workers from Tell Beydar and the 

surrounding villages. 

The aims of the campaign were:  

1. To define the limits of the Eastern Palace in the S and E and to clear the organisation 

of the building in the S and E wings. 

2. To understand and define the transformations of the building from a representative 

palace to a metal workshop and into an open service area built into the ruins of the former 

palace. 

3. To clarify the context of a rich Hellenistic context excavated in the 2008 campaign. 

 

Level 5c: The Eastern Palace (Beydar IIIb, EJ IIIb, ca. 2400 B.C.; compare the Plan of 

level 5ab) 

We clarified the S extension of the palace and found some rooms in the E which might 

belong to an E wing. We can thus be more precise about the dimensions of the building, 

which most probably had a trapezoidal outer shape. Its width was about 22.5 m in the S and at 

least 29 m in the N. It stretches at least 30 m along the W wall and probably about 35 m in the 

E. To the S, we found no structures contemporary with the Eastern Palace so far. The building 

is thus limited by a large open area, most probably an open space (42402). 

We finished the uncovering of the large hall 16473, which had been by far the largest 

covered room of the palace (10.7 x 7.8 m). In the NE corner we discovered a low platform 

(42326; 1.90 x 2.10 m large, 20 cm high; fig. 1), which was covered by a thin lime plaster. 

Behind the platform there is a recessed door (42330) linking hall 16473 with room 16990 to 

the E. The threshold of the door is linked with the platform, which probably was used as a 
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throne podium during audiences. Hall 16473 was thus not only a banquet hall, but could also 

serve as throne room.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

- Fig. 1: Eastern Palace: banquet hall 16473 with podium 42326, seen from the E. 

A very similar arrangement was found in Acropolis Palace of Beydar, where the large hall 

6326 was outfitted with a very similar podium in phase 3b. The podium 42326 was, however, 

probably part of the original concept of the Eastern Palace, since the floor of the hall does not 

continue under it. 

In the NW of the Palace, we discovered a long corridor-like room (42114) just E of the 

courtyard 16425. It is separated from the courtyard by wall 16845, which is, however, only 

one brick wide. It is very unlikely that this had been the original construction at this very 

prominent place of the palace. Wall 16845 starts from a square brick construction (42165) 

which might have been a pillar. We were expecting to find more pillars which would have 

defined an open hall at the E end of the courtyard, similar to the situation in the Acropolis 

Palace. Since we did not find more pillars, the situation must have been different. It seems 

likely that wall 16845 was built only after some alterations of the original building had taken 

place. Wall 42130, which limits room 42114 to the E, seems to be the limit of an E wing of 

palace rooms. In the original plan, this wall was probably the E limit of the courtyard (and the 

open hall, if it existed). Of the presumed E wing, we have only parts of the small room 42150 

so far. 

Wall 16845 is linked to wall 16197 (the N wall of the courtyard) not by a normal joint, but 

by a large door which uses a buttress in front of wall 16197 as northern doorjamb. This is 

another hint for a change of the original layout of this area of the Eastern Palace, since a 

buttress would only be built when freely visible. Wall 16197 was thus decorated with at least 

five buttresses placed in regular intervals. 
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In the S of the building, the walls and room fillings of the Eastern Palace had been cut for 

the construction of room 16685 (level 4) in a way that in some spots only scanty remains of 

mud-brick walls or room fillings remained. This is the case for the S limit of the courtyard 

which is not wall 16793 as we were thinking last year, but wall 42281. Only a few mud-bricks 

of this wall could be identified. The continuation of this wall, however, could be traced 

further E as N limit of room 42289. The assumed S limit of the courtyard is confirmed by the 

fact that the courtyard’s brick pavement ends in a straight line just before the remaining mud-

bricks of wall 42281. 

The continuation of the W courtyard limit (wall 16642) appeared under the walls of room 

16685, too. There, we are also dealing with the lowest or second lowest course of bricks 

which are, in contrary to wall 42281, clearly visible. We thus finished the excavation of room 

16659. 

Room 16797 in the SW corner of the palace was accessible through room 16659. A large 

doorway (1.60 m wide) is situated in wall 42200 dividing these two rooms. From room 16797 

the doorway is equipped with a simple recess. A bench was set against the W limit (wall 

16152) of the room. At a certain point walls were added to the room, one of them (42230) 

leaning against and parallel to the E room limit 16642. It might have belonged to the original 

layout of the palace for also the earliest of a series of three floors leans against it. The floors 

also extend to the spot were we would expect the S limit of the room (wall 16797). As no 

remains of this wall were encountered even under the earliest floor, the room was probably 

opened towards the S. It thus would have served as (secondary?) entrance to the Eastern 

Palace. It is strange, however, that it is not equipped with a baked-brick pavement since the 

entrance rooms to all other public buildings of this Beydar period had such a pavement. 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

- Fig. 2: Eastern Palace: S wing, seen from the W. 
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Further to the E we could identify three more rooms of the S wing of the Eastern Palace (fig. 

2). The walls of these rooms are oriented as the S palace wall 16793, which means that they 

are slightly oblique compared to the central and W part of the building. From W to E these 

rooms are:  

42222: This trapezoidal room was accessible from room 42283 in the E. We can not 

exclude the possibility of another door from the courtyard, which could no longer be 

recognised, since the wall and a possible threshold had been razed down to the last brick. 

Large parts of the floor are destroyed by pit 16850 and preparation works for room 16685. 

Small parts of it remain in the SW and SE corner.  

42283: This room was also affected by the digging of pit 16850. The floor is preserved 

only in the S and E parts of the room. Besides the door from 42222, the room might have also 

been accessible from the court. 

42289: Of the three this room is the most interesting. We encountered a floor of baked 

bricks which are nearly all broken and laid out in an irregular pattern. This floor was probably 

constructed in level 5ab and was still in use in level 4 and probably even in level 3. There 

must have been an earlier floor at a lower level, which we did not reach yet. If it also had a 

pavement of baked bricks, it was the main entrance room to the Eastern Palace. We have 

found no access to this room though, which continues to the E. 

 

Level 5a-b: The metal workshop (Beydar IIIb, EJ IIIb, ca. 24th century B.C.; see Plan) 

Traces of the activities of the metalworkers were found in several rooms of the building. 

These traces are fragments of crucibles, bronze fragments (including small spilled metal drops 

scattered on the floor) and, most obvious, kilns exposed to heavy firing. In general, the 

original floors of the palace were simply reused. The building was still intact at this time and 

all rooms were in use. The building was, however, altered by a series of interventions which 

changed the syntax of the building which had lost all representative functions. These 

interventions include 

- The addition of new walls which separate earlier rooms. This occurred in room 16797 in 

the SW of the building, where wall 42231 also blocked the entrance from the S. 

- The blocking of doors, as it happened with the doors 42330 and 16991 between hall 

16473 and room 16990. 
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- The building of new floors in several rooms (attested for 16797, 42114 and 42150, very 

likely in 42289). 

- The building of small installations with narrow walls which served as workplaces or 

containers. One such container (42216) was found on top of the baked bricks of the courtyard, 

leaning against the S wall 42281. It contained a crucible and some container sealings. Another 

installation is a rectangular basin (42287) in the S of room 42289 which was placed on top of 

the baked brick floor there. 

Along the E wall of room 16659, we could uncover installation 16789 which had been 

already partly exposed last year. It is made by fired bricks and was used as a fireplace. 

Around this fireplace we found a few crucible fragments and pieces of copper indicating that 

it was used as a kiln and thus proving that room 16659 too was used during the metal 

workshop phase. 

All sealings found in the Eastern Palace so far can be linked to level 5ab, they were often 

found close to the crucible fragments. The four fragments from this year were found within 

installation 42216 and on the floor of room 16797. They all show impressions of two very 

similar seals with a design in ‘Brak style’. The very same seals were used in several parts of 

the city and are frequently attested on door sealings from Temple E and the Acropolis Palace, 

phase 3b. The metal workshop was thus controlled by the administration of the city. 

 

Level 4 (final Beydar IIIb, final EJ IIIb, ca. 24th century B.C.) 

In this level, the Eastern Palace had started to collapse. The courtyard and the large 

banquet hall were still accessible on a higher level, but the rooms of the W wing were 

abandoned and were filled with collapsed bricks. Several new rooms were built into the 

collapsed exterior parts, accessible from the large spaces in the centre. Room 16685, one of 

these rooms, was found in the 2008 campaign. Some parts of its filling remained, the room 

was then removed. We might have another level 4 room in the N of the former palace in room 

16999, leaning against wall 16193 from the N. Until now, we have only the corner of one 

room there. 

Room 42289 was still open in level 4. A burial (42403) sunk in the floor can probably 

dated to this level. The grave was sunk into the ground right next to the W limit (wall 42292) 

of the room and N of installation 42287. It contained an infant’s skeleton, three beads and 

four vessels. 
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Level 3 (Beydar IVa, Akkadian period, ca. 23rd century B.C.) 

In level 3, the large units of the former palace were no longer usable as spaces. The walls 

were, however, still visible since they were frequently used as foundations for small walls 

built on top of them. The walls of the former banquet hall 16473 must have been still visible, 

since a large stone platform (16578) was respecting them. The platform must have been used 

for some activity requiring water, since it was linked with a canal (42198) evacuating the 

water to the N.  

The former courtyard became an enclosure, surrounded by some rooms. Among them were 

some of the former palace rooms in the E and S, which were obviously still open. The baked-

brick floor of room 42289 was covered with Beydar IVa pottery and also the elongated room 

42114 has a level 3 floor. 

 

Level 2b (Earlier Hellenistic level, Seleucid-Parthian period, ca. 2nd century B.C.) 

The earliest structure of the Hellenistic occupation in field P is a very large (8 x 5 m) 

rectangular pit (16850) cut into the 3rd millennium tell. We are not able to link any building to 

this pit. After the filling of the pit, room 16821 was built on top of it. The limits of this room 

were not easy to recognize and in fact the only real limit might be wall 16647 in the S. This 

year we excavated the S part of the room. On top of its floor (16815) we found in situ pottery 

and in addition a basalt mortar sunk into the floor. 

Contemporary to this room or even slightly earlier might be room 42265 in direct vicinity 

to the E, reaching a bit further S. In the SW corner of the room two tannurs were built. The 

floor of this room was not preserved. A gap in the wall (42275) limiting the room in the E 

which was filled with big flat stones might be interpreted as preparation for a threshold of a 

door (42276). Only the wall (42266) limiting the room in the W was equipped with a stone 

foundation. One could wonder if the necessity for a stone foundation was somehow evoked 

by the existence of the huge pit 16850. 

Like in field C, the two rooms 16821 and 42265 were separately constructed one-room 

units built next to each other, but not as rooms of one larger building. On the other hand, 

room 42166 in the N of the excavation area seems to be part of a larger building extending to 

the E. At the N end of the elongated room we found an installation constructed with parallel 

lines of upright-standing mud-bricks. It was most probably used as a shelf with wood boards 

placed on the bricks. From the floor of this room, a pit was dug which contained many pieces 
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of iron slags and iron cast residues. The room – and probably the whole building – was thus 

used by metalworkers. 

 

Level 2a (Second Hellenistic level, Seleucid-Parthian period, ca. 2nd century B.C.) 

The buildings of level 2b lay already in ruins when new units were built. The walls of level 

2a are placed on top of some of the earlier walls, sometimes on the pottery lying on the floor 

of the earlier phase. 

When room 42265 got out of use a new room (42250) was built directly to the S. The wall 

limiting this room in the N was built directly on top of the wall (42258) limiting the former 

room 42265 in the S. Of room 42250, however, only the foundation walls were preserved, in 

the SE part of the room even the foundations were eroded. The floor was not preserved. To 

the W of this room we found a space (42253) which we interpreted as an open area with some 

large broken storage jars. A floor connected to this space could only be traced in a single 

small spot. On top of room 16821 a much smaller room (16651) was erected, which yielded 

some pottery from a badly preserved floor. 

In the N, we found parts of four rooms (42134, 42136, 42138, and 42151) which seem to 

be part of a larger building. The exposed area is yet too small to understand the nature of this 

building. 

 

Level 1 (Late Hellenistic level, Seleucid-Parthian period, ca. 1st century B.C.) 

There are some occasional traces of a later occupation of the Hellenistic period. In the 

topsoil level, some stone foundations of walls are preserved at several parts of the field. Some 

of the pits were dug from a level higher than the existing floors of level 2a. No floor of level 1 

has survived, though. 
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Tell Beydar 2009 – Chantier S 

 
Chiara Dezzi Bardeschi & Marie-Eve Sténuit (ECUMS, Bruxelles) 

 

Le chantier S a occupé cette année les quadrants: 099.057d, 099.058b-d, 100.057c, 

100.059a, en périphérie E et S de la cour 14112, dite « Parvis Sud » (Southern Square) et dans 

la cour elle-même. 

 

Niveau hellénistique (099.057d, 100.058c-d, 101.056d) 

La présence hellénistique dans cette zone du tell consiste en une concentration de fosses 

creusées pour la majorité d’entre elles dans l’effondrement 19018 de la cour centrale. Les 

fosses excavées cette année sont les fosses 19183 (base à 373,979), 19324 (base à 373,339), 

19185 (base à 374,006) et 19359 (base non encore atteinte). De formes cylindrique (19368) 

ou tronconique (19359, 19183, 19185), leur diamètre à la base varie entre 1,50m (19368) et 

2,60m (19359, 19183, 19185). Elles ne contiennent le plus souvent que de la cendre, de la 

terre friable et peu de matériel, à l’exception de la fosse 19185 qui a livré entre autres un 

fragment de lampe (19184-M-1), un pressoir (19184-M-6), une pierre à laver (19184-M-2), 

une meule (19184-M-4) et un galet retaillé avec tête de cheval incisée (19184-M-3) ainsi que 

2 jarres-torpilles, 2 jarres globulaires (19184-C-1, C3) et une jarre de plus petites dimensions 

(19184-C-2).   

L’architecture se développe en périphérie du chantier S. Par-dessus les ruines de l’aile S, 

juste sous la surface actuelle du tell, ont été découverts les vestiges d’une pièce 

monocellulaire rectangulaire (19191) (4,70m x 3,80m) à pilier central qui s’appuie au N 

contre un épais mur de terrasse en baïonnette (19308) fondé en escarpe, orienté E/O, 

partiellement dégagé déjà en 2008 et qui se poursuit vers l’O. Ce mur isole l’habitation de la 

zone de fosses située au N de celle-ci. Au niveau des fondations, les angles NE et NO de la 

pièce sont renforcés par un bloc de pisé inséré parmi les briques. Le mur O de la pièce 

(19190) est également fondé en escarpe, contrairement au mur E (19189) et au mur S (19199). 

Ces murs (briques de 42 x 42 x 10cm) sont préservés sur une faible hauteur au-dessus du sol 

(19196) et portent des traces d’affouillement à ce niveau (en moyenne 375,22). Les vestiges 

d’une banquette fort endommagée (19197), composée de 3 briques du même format que les 

murs demeuraient contre le mur N 19308, dans l’angle NE de la pièce. Le sol 19196 n’a livré 

comme matériel remarquable qu’une pierre de basalte creusée en son centre (19196-M-1), 

probablement une base de poteau, trouvée plus ou moins au milieu de l’espace. Un autre mur, 
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en baïonnette également (19179), d’orientation E/O, parallèle au mur 19308 et lié au mur 

occidental de la pièce 19191, annonce un nouvel espace de ce côté.  

Cette habitation a été installée immédiatement sur un niveau plus ancien, d’époque 

hellénistique également, qui a été arasé pour la circonstance et dans le sol duquel ses 

fondations s’enfoncent. Ce niveau plus ancien est un espace de travail en plein air (19203), 

reposant sur une couche épaisse de terre argileuse verte qui en constitue le sol (19200). On y 

trouvait un tannur (19201), jouxté d’une grande jarre insérée dans une petite installation de 

briques (19202) avec, plus à l’O, une fosse à cendres (19383) à peu près rectangulaire, de 

2,20m x 2,60m, aux angles arrondis, limitée par une couronne de pisé de 2-5cm d’épaisseur 

alternant avec des morceaux de brique crue posés de chant, sur une profondeur d’environ 

0,16m. L’inventaire des objets de basalte retrouvés sur ce sol confirme la fonction artisanale 

de l’espace: fusaïoles (19200-M-1), fragments de meules (19200-M-2-7), fragment de 

pressoir (19200-M-4), silex (19200-M-6) et broyons en pierre (19200-M-8-9). Cet espace 

19203 est à mettre en relation avec l’espace 19186 qui se situe au NE du chantier S et qui 

présente le même type d’installations: 2 tannurs (19174 et 19178) reposant sur une couche de 

terrassement verdâtre (19176) similaire au sol 19200, associés à un muret-banquette contre 

lequel s’appuyait une jarre. Le sol 19176 présente une zone cendreuse non délimitée (19172) 

et a livré deux broyons en basalte (19176-M-2-3). L’analyse de la jarre écrasée sur le sol, 

associée au muret-banquette et au mur de pisé 19177 qui limite l’espace vers l’O, confirme 

formellement la datation hellénistique, ce qui invite à reconsidérer la datation de l’espace 

14093, contigu à ce dernier mur, à l’O, et fouillé en 2005. Il se situe au même niveau 

altimétrique, partage le même sol de terrassement et présente les mêmes caractéristiques que 

celui dégagé cette année. Cet espace, qui a livré un matériel céramique mixte (EJ IV et 

hellénistique), avait erronément été attribué à l’époque EJ IV, de même que les murs de pisé 

14401 et 14238, respectivement dégagés en 2004 et 2002. Il semble clair aujourd’hui que 

nous avons ici un ensemble plus vaste, divisé dans le sens N/S par des murs de pisé parallèles 

(14401, 14032 et 19177) et limité au N par un mur de pisé perpendiculaire (14238) séparant 

des zones de travail occupées par des tannurs (14090, 14091, 14035, 14092 pour l’espace 

14093 à l’O, et 19078 et 19074 à l’E).   

 

Niveau EJ IIIb  

La cour 14122 

- Le pavement 14105 (099.057b-d, 100.057b) 
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La campagne a visé à compléter la fouille de la cour 14112. Le pavement de briques cuites 

disposées en arêtes de poisson 14105 a été entièrement dégagé de l’épaisse couche de 

comblement (19018) qui le recouvrait et ensuite relevé, ainsi que les empreintes des briques 

manquantes (19319) dans les lacunes du sol. Ce pavement dans la zone fouillée cette année 

est conservé le long de la façade S sur une bande d’environ 4m de large. Trois jarres de 

grandes dimensions (19018-C-77-79), dont une bitumée, une petite jarre globulaire (19018-

C75), un bol (19018-C-70) et une jarre à décantation (19018-C-76) ont été retrouvées écrasées 

sur cette surface, qui s’ajoutent à un inventaire de quatre autres jarres (19319-C-1, C-3, C-6, 

C-7, la première également de grandes dimensions) et un bol (19018-C-55) découverts en 

2008. 

- La façade S (099.058, 100.058) 

Cette aile de bâtiment est limitée au N par le mur 19318, constitué de 4 briques de large 

(1,80m), conservé sur à peu près 2m de hauteur (372,759/374,589) à l’E et sur quelques 

assises seulement à l’O, en raison de la présence du wadi 19333. Deux couches d’enduit sont 

visibles sur la façade: une couche de terre argileuse rougeâtre avec des traces de djuss, 

recouverte d’un second enduit de djuss. Ce mur est percé de quatre portes: 19327, 19332, 

19516, 19512 (d’E en O), conduisant respectivement aux pièces 19361 et 19355 (toutes deux 

découvertes en 2008 et non fouillées cette année), 19517 et 19513 (également fouillée en 

2008) et présente quatre redans (19389, 19388, 19390 et 19526, d’E en O), les deux premiers, 

respectivement, de 0,80m et 1,50m de large, les deux suivants de 1,30m. Il est à noter que le 

redan 19526, détruit par le wadi 19333, a été restitué grâce à la présence de l’enduit de son 

parement conservé au niveau du sol (erronément interprété comme un bassin l’année 

précédente, mais clair dans le contexte actuel). Un cinquième redan, celui-ci emporté par la 

fosse hellénistique 19510 qui a également transpercé le pavement de la cour, peut également 

être restitué à l’extrême O, entre les pièces 19513 et 19517, dans l’axe du mur 19519 qui 

sépare ces deux espaces (une disposition identique à celle du redan 19388 qui se trouve dans 

l’axe du mur 19364). Une banquette basse (19366) (1,30m de long x 0,38m de prof. x 0,35m 

de h.) est installée entre les redans 19388 et 19390, et, plus à l’O, entre ce dernier et le redan 

19526, s’élève un podium à degré (19525), décalé vers l’O par rapport à l’axe central de la 

cour.  

Ce podium est constitué de briques crues de 36 x 36 x 9cm et de terre argileuse. Ses 

dimensions hors tout (incluant les marches E et O) sont de 3,20m E/O x 1,81m N/S, pour une 

hauteur totale de 0,53m. Le podium est surmonté par une banquette aux angles arrondis 

(19365) se développant dans une niche (19387) de 0,40m de profondeur et courant sur toute la 
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longueur de l’installation. La banquette, de 0,30m de haut, constitue le dos du podium 19525 

et présente un enduit de plâtre épais de 2-3cm. La partie occidentale de cette banquette a été 

détruite par le wadi 19333. Une large marche côté O avait déjà été mise au jour en 2008. Côté 

E, on distingue deux phases dans l’accès au sommet du podium: dans un  premier temps il se 

faisait par deux marches (0,70m x 0,30m de h), dans un second temps, un degré plus large 

(0,40m de large x 0,10m de h) a été rajouté sur toute la largeur de l’installation, par-dessus le 

pavement de la cour. L’ensemble du podium était recouvert d’une épaisse couche d’enduit 

blanc (2cm) dont les fragments portent sur leur face interne des rainures d’ancrage en relief. Il 

n’est toutefois pas conservé sur la face sommitale du podium.  

- L’aile S : la pièce 19517 (098.058) et les pièces 19208, 19334 et 19354 (100.059a-b, 

100.058a-d) 

Derrière ce podium, incluse dans l’aile S, se développe la pièce 19517, dont la partie 

occidentale avait déjà été identifiée et fouillée pendant la campagne précédente. La zone 

centrale de cet espace a été également emportée par le wadi 19333 qui le traverse, mais la 

partie orientale est conservée et a été fouillée jusqu’au niveau du sol (19518). En raison des 

enduits de plâtre revêtant de manière uniforme ses parements (deux couches d’enduit, à savoir 

une couche épaisse de plâtre contre le gros-œuvre, surmontée par une couche fine en djuss), 

ses installations et son sol, cette pièce a été baptisée la « pièce blanche » (« White Hall »). Le 

sol 19518, également enduits de plâtre, porte des signes de réfection à la base des murs N 

(19318) et O (19519) et à proximité du podium 19371. White Hall présente deux installations 

remarquables adossées au mur E (19364). Du NE vers le SE: une plateforme basse constituant 

le support d’une jarre (19518-C2) trouvée en place (19386) (0,50 x 0,80m x 0,10m de h), une 

longue banquette (19369) et un podium (19371), partiellement érodé lui aussi par le wadi 

19333. La banquette 19369 (3,82m x 0,50m de prof x 0,45m), aux angles arrondis, est limitée 

aux extrémités par deux accoudoirs de 0,20m de large et 0,10m de haut (par rapport au 

sommet de l’assise de la banquette). Un fragment de coquillage nacré (bénitier) 

soigneusement découpé (19369-M-1) ainsi qu’une épingle en bronze (19369-M-2) ont été 

retrouvés sur cette banquette. Au S de la banquette se trouve un podium (19371) en briques 

crues, mis au jour sur une surface de 2,15m (E/O) x 1,38m (N/S), qui porte des signes de 

réfection indiqués par un élargissement de la face N d’environ 0,10m, ainsi que par la 

superposition de couches successives d’enduit de plâtre et de djuss sur la surface sommitale 

du podium, ce qui donne une hauteur de 0,22m dans la phase plus ancienne et de 0,28m pour 

la plus récente. Les morceaux d’enduit tombés portent également des rainures d’ancrage 

épaisses. Sur le sol, près de ce podium, a été découverte une petite jarre globulaire (metallic 
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ware, 19518-C1). Bien que partiellement fouillée, cette pièce présente déjà des dimensions 

importantes (10,25m E/O x au moins 6m N/S) et il convient de remarquer que, parmi les sept 

pièces qui ont un accès direct sur la cour, il s’agit de celle qui est la plus vaste, qui présente 

l’entrée la plus large et la plus majestueuse (porte à double ressaut 19516 avec trou de 

crapaudine et imposant seuil plâtré de 1,70m de large) et qui est la plus impressionnante de 

par ses installations (un podium et une banquette très soignée avec jarre adjacente). Sa 

fonction reste à préciser. 

En remontant vers l’E dans cette même aile S, on rencontre la pièce 19355 dont la limite S 

n’a pas été encore définie, en raison de la forte déclivité du tell dans cette direction. Deux 

murets (19372 au N et 19357 au S) la divisent en trois parties d’environ 1,30-1,50m de large 

chacune. A l’E de cet espace se trouvent les pièces 19354 et 19334 déjà découvertes en 2008 

et dont les limites ont été précisées. 19354 constitue un espace allongé de 4,75m (N/S) x 

1,30m (au N)/1,45m (au S), accessible par l’E depuis la pièce 19208. L’espace 19334, de 

2,10m (E/O) x 2m (N/S) communique avec trois autres pièces: au N 19361, à l’E 19150 et au 

S 19208. La limite S de cette dernière, allongée dans le sens E/O, n’a pas encore été dégagée. 

- L’aile E, la pièce 19119 (100.058b, 100.057d,101.057c, 101.058a) 

Le dégagement de cette pièce, entamé en 2008, a été terminé et le sol (19170) atteint. Il 

s’agit d’un sol de terre portant encore de légères traces de kils blanc. Il se situe à un niveau 

supérieur à celui de la cour (373,10 en moyenne, soit c. 0,60m de plus que le niveau de la 

cour au pied de l’escalier de trois marches (19094) qui mène à la pièce, déjà décrit dans un 

rapport précédent). La pièce est rectangulaire et de dimensions moyennes (2,80m E/O x 5m 

N/S). Les murs étaient couverts d’une double couche d’enduit de terre, la première rouge, la 

seconde verte, plus une fine couche d’enduit blanc partiellement conservé. Une banquette de 

briques argileuses très compactes (19169) s’appuie contre le mur oriental, dans l’angle NE. 

Cette banquette de 0,40m de large a été préservée sur 1m de long et est partiellement détruite 

par une grande fosse hellénistique (19101) qui a également emporté une partie du mur oriental 

19143 ainsi qu’une partie du sol. Les traces d’une possible seconde banquette (19179), arasée, 

sont visibles sous le sol, dans l’angle opposé (SE). La pièce contenait un inventaire céramique 

consistant en 6 grandes jarres (19120-C-15, 19, 17, 18, 19, 21), 2 jarres à eau sub-cylindriques 

type « réservoir » (19120-C-8,9), un bassin (19120-C-20), ainsi que 4 petits bols complets et 

un support de vase. Il s’agit donc manifestement d’une pièce de stockage. Aucun autre 

matériel n’a été trouvé en place. 
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Considérations 

Que ce soit par la conception architecturale ou par ses dimensions, la cour 14112 rappelle 

celle de la cour du sanctuaire SS de Tell Brak. Les réfections et les remaniements remarqués 

dans la « pièce blanche » (White Hall) et sur le podium de la cour, ainsi qu’au niveau de la 

circulation (mis en évidence lors de la campagne précédente) dans l’aile S de la cour, attestent 

une utilisation de longue durée avec au moins deux sous-phases qu’il n’est pas encore 

raisonnable de préciser et qui seront certainement plus claires une fois l’ensemble des pièces 

de l’aile S entièrement fouillées. 

 

 
- Fig. 1:  Vue générale du chantier S, angle SE de la cour 14112 avec son pavement de briques cuites 14105 et 

les empreintes des briques manquantes 19319, le drain d’évacuation 19331, l’aile S, le podium 19525 et la partie 
orientale de White Hall (pièce 19517) avec banquette et podium. 
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Tell Beydar 2009 Study Season by the Ca’ Foscari University Venice Team 
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Lucio Milano & Elena Rova (Università Ca’ Foscari di Venezia) 

 
 

The Ca’ Foscari team included this year Profs. Lucio Milano, Elena Rova and of the following other 
members: PhD candidate Katia Gavagnin and MA candidates Valentina Dal Ben, Stefania Facco, Elisa Girotto. 
The team started its work on April 1st and left the site on May 19th. The season was mainly devoted to the study 
of different categories of finds from both the previous and present seasons: a) sealings and seal impressions; b) 
cuneiform tablets; c) ceramics. 

 
a) Sealings and seal impressions 
 
The season was mainly devoted to the study of the large corpus of seal impressions (ca. 800 fragments) 

discovered in the area of Temple E (Field M) during the last days of the previous campaign. The work has been 
carried out by Valentina Dal Ben, Stefania Facco and Elisa Girotto with the assistance of Sa’ud al-Husein 
(DGAM), under the responsibility of Elena Rova. About five hundred sealing fragments were thoroughly 
described, sketched and photographed and more than 250 of them were drawn. The sealings were mainly 
concentrated in two rooms: 13412 (ca 400 fragments) and 13229 (more than 250 fragments).  

Door sealings represent by far the most attested type of sealing (close to 90%), especially in room 13412); 
among them, it was possible to distinguish among several different door pegs (Fig. 1). Most fragments appear to 
belong to different sealings, with very few fragments joining together. A few seals (five or six) are impressed on 
a large number of sealings (20-40 fragments or more), whereas a larger number of images are only occasionally 
attested. The most frequent seals belong to either the Brak style, or to the Beydar style (complex compositions 
usually on two registers with small, almost miniaturistic figures) but sealings in South Mesopotamian styles (e.g. 
contest scenes) are also attested. Impressions of some of these seals (among them two “Brak style” seals 
depicting a boat-god scene, a guilloche and a row of detached heads) have also been found in other areas of the 
Beydar settlement: Fields F, S and P. The study of the 2008 corpus resulted in the full reconstruction of a 
number of previously unknown seals (among them, three different versions of a two register image with a boat-
god and a wagon scene (Fig. 2), a large “Brak style” seal with a collection of detached animal heads and 
protomes (Fig. 3), and in the discovery of several still incomplete new ones. 

In addition, some of the members of the Ca’ Foscari team participated in the excavation of the remaining 
parts of room 13329 and 13254, where a large number of sealings had been found in 2008, in order to collect the 
still in situ sealings and to document their exact position within the rooms. 

The last week of the season was devoted to the preliminary analysis of the glyptic material collected this 
year: approximately 300 fragments, all of them from various rooms in the area of Temple E, except for a few 
sealings from the Eastern Palace in Field P. Finally, some experimental research has been carried out, consisting 
in reproducing different types of sealings (door and vessel sealings, clay bullae) and checking the process of clay 
selection and preparation, the drying time of the clay and the types of impressions left on the back of the 
sealings.   

 
- Fig. 1: Modern impression of back of door sealing from room 13413. 
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- Fig. 2: Large door sealing from room 13412 with multiple seal impressions: boat-god and wagons scenes. 

- Fig. 3: Large door sealing from room 13412 with multiple impressions of “Brak style” seal with detached 
animal heads and protomes. 

 
 

b) Cuneiform tablets 
 

During the present season of excavation 7 cuneiform documents were found in the area of Temple E (Field 
M). All tablets are fragmentary. They can be dated both on palaeographic and stratigraphic grounds to the EJ IIIb 
period, as well as the other documents previously found in the Official Complex and in the private houses area of 
Tell Beydar Upper City. From the point of view of their content this group of texts is very homogeneous: one 
deals with rosters of administrative personnel, sometimes associated to place names or “gates” (districts), with 
the number of people depending from them.  

The best preserved tablet (13590-T-5) was found on the steps leading from the central space of the temple 
(locus 13471) to room 13496. It shows a very accurate writing and enumerates a few officials previously 
unattested in the epigraphic corpus of Tell Beydar. More in general, it is interesting that the tablets coming from 
Temple E include – besides the names of officials already well known in the palace administration – additional 
names that never occur in the tablets from other areas of the city. A provisional list of these names includes, 
among others, úrda-il, i-rí-sum, na-lum, íl-NE-gi-mu, a-ra, a-NI-É, tab-da-in, ìr-ma^-il, [x]-ba-~a, wa-ga, sá-na, 
àr-ga-nu. 

The other fragments were all found on the floor of room 13496. Some palaeographic features that are 
common to these fragments make it probable that the administrative bureau of Temple E had its own scribes.  

In view of the publication of the cuneiform tablets found in the 2004-2009 season, Lucio Milano spent a few 
days at the Deir ez-Zor Museum in order to make copies of the 2008 documents, to check and collate the 
material previously studied, and to make a new set of photos. 
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- Fig. 4: Tablet 13590-T-5 found in Temple E, EJ IIIb. 

 
 

c) Ceramics 

In the framework of her doctorate project, Katia Gavagnin undertook a general check of the 1992-2002 
ceramic material stored at both the excavation house and at the Deir ez-Zor Museum: description files and 
drawings were checked against the original pieces, missing documentation was completed and selected sherds 
were analyzed and photographed by means of the binocular microscope. Furthermore, she prepared, in 
cooperation with Juliette Mas, a catalogue of the complete vessels from 1992 up to 2008 seasons of excavation, 
which will be published in the near future as a contribution to the Subartu series. She also took care, in 
association with Juliette Mas, of the processing of the 3rd millennium pottery of the 2009 season. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Tell Beydar 2009 – Un squelette exhumé au Chantier P (Tombe 42403) 
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Dr Rania Ali 

(Université d’Alep) 

 

Lors de la campagne de fouilles à Tell Beydar en 2009, une tombe a été mise au jour dans la partie SO du 
chantier P. 

Cette tombe a été fouillée finement en suivant la méthode de découpages successifs. Le sédiment couvrant ce 
squelette a été tamisé afin de récupérer les petits os pouvant rester ignorés lors de la fouille (phalanges, dents, 
etc.) 

Ce squelette a fait l’objet d’une étude anthropologique approfondie. Dans le but de déterminer l’âge du 
défunt, nous avons appliqué la méthode d’Ubelaker (1978). Cette méthode, basée sur l’éruption dentaire, est la 
plus fiable pour la détermination de l’âge au décès. Nous avons également utilisé la méthode des mensurations 
des os longs (Stloukal et Hanakova 1978) (tableau 1). 

De plus, l’état sanitaire de cet individu a été étudié en suivant Brothwell D.R. (1981). 

Les restes humains identifiés dans ce chantier appartiennent à un enfant mort en bas âge. L’étude 
anthropologique conclut qu’il s’agit d’un enfant de 18 mois (± 6 mois). Il a été inhumé dans une tombe à 
coffrage de briques crues déposées à la verticale. 

La tombe 42403, une sépulture élaborée en ciste de briques crues, contenait le squelette d’un enfant en 
position fœtale. Le corps est placé en position latérale droite (O-E), la tête tournée vers l’O et la face vers le S. 
La présence des perles sous la tête indique qu’il était inhumé paré d’un collier (fig. 1). 

L’examen méticuleux de ces ossements indique, en premier lieu, la présence d’hyperostose porotique sur le 
crâne et, en deuxième lieu, des traces légères de criba orbitalia (lésion poreuse de la calva et du toit de l’orbite). 
Ces lésions sont souvent considérées comme un indice d’anémie (Angel et Bisel 1982; Stuart-McAdam et Kent 
1992). Comme on le sait, l’anémie peut être provoquée par différents éléments extérieurs (alimentation, hygiène, 
conditions géographiques, facteurs génétiques). 

 

Os mesuré Longueur en mm Age 

Fémur 145  

18 mois (± 6 mois) Ulna 95 

Radius 83 

 

- Tableau 1: Mesures des os longs (T. 42403). 

 

 

- Figure 1: La Tombe 42403 (Chantier P). 

Conclusion 
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Marc Lebeau & Antoine Suleiman 

(ECUMS – DGAM) 

 

Les fouilles de la Mission conjointe Syro-Européenne se poursuivent dans un climat excellent et à un rythme 
soutenu (cinq semaines de fouilles). Les résultats sont très satisfaisants et confirment l’importance du site, non 
seulement pour le IIIe millénaire, mais également pour l’époque hellénistique. Ces niveaux hellénistiques, 
compris à Tell Beydar entre environ 150 et 75 av. J.-C., ont été reconnus lors de cette campagne sur la totalité 
des chantiers en activité. Les fouilles de 2009 ont permis de comprendre que les trois phases d’occupation 
hellénistique correspondent à des établissements de natures très variées: une première phase, peu connue jusqu’à 
présent, caractérisée vraisemblablement par des constructions en pisé, une seconde phase (dénommée IIa au 
chantier A) correspondant à un établissement fondé sur l’exploitation des ressources céréalières de la région, à 
savoir un bâtiment principal (le Palais hellénistique) contrôlant une main d’œuvre productive vivant (et sans 
doute produisant) dans des unités architecturales monocellulaires entourées d’un nombre considérable de silos 
tronconiques enfouis dans le sol, une troisième phase (dénommée IIb au chantier A), quinze à trente ans plus 
tard, lors de laquelle une population nouvelle — des « squatters » —  s’installe dans les ruines du bâtiment 
central et le remodèlent par des murs de division, et dans les décombres grossièrement remis en état de certaines 
des unités architecturales monocellulaires de la phase IIa. Ces derniers arrivants, réutilisant les anciens silos 
comme des fosses à ordures, ont quitté les lieux précipitamment, peut-être sous la menace de quelque danger, et 
ont laissé un important inventaire sur les sols d’occupation: un répertoire complet de formes céramiques et de 
nombreux objets.  

Une semaine et demie d’étude nous a permis de mettre complètement à jour nos données et nos documents. 

En ce qui concerne l’époque Early Jezirah IIIb (2475-2365 avant J.-C.), le plan de la ville se révèle de 
manière spectaculaire, spécialement en ce qui concerne son flanc S. L’extension des chantiers de fouille nous 
permet à présent de mieux comprendre l’urbanisme de la cité à l’époque de son acmè, vers 2400 avant notre ère.  

Cette campagne revêt une importance considérable dans les domaines de l’architecture et de l’urbanisme. Les 
chantiers s’écartent progressivement de l’acropole pour atteindre la cité elle-même, son Palais Oriental, ses 
quartiers d’habitat, ses grands espaces publics, ses secteurs économiques et ses ateliers.  

Le chantier C nous permet de mieux cerner les différentes phases d’occupation hellénistique. Le chantier M 
révèle un bâtiment imposant établi sur une terrasse inférieure de la ville, le majestueux Temple E. Le chantier P 
nous livre un second palais d’époque EJ IIIb, réaffecté par la suite en atelier de métallurgie. Enfin, le chantier S 
nous présente un grand espace ouvert, le Parvis Sud, dont les dimensions impressionnent, de même que la qualité 
des murs à contreforts qui le délimitent ainsi que le soin accordé aux accès qui y mènent. Une très belle salle 
plâtrée et équipée d’un podium le double vers le S. 

78 objets ou séries d’objets (scellements) ont été remis au Musée de Deir ez-Zor le 14 mai. Parmis ceux-ci, 
relevons sept nouveaux fragments de tablettes cunéiformes. Ils constituent l’inventaire du mobilier découvert ou 
restauré cette année.  

Nous n’oublions pas que cette campagne, comme toutes les précédentes, n’aurait pu être menée sans le con-
cours et le soutien permanent de nos amis de la Direction Générale des Antiquités et des Musées de Syrie à 
Damas, Alep, Deir ez-Zor et Hassake. 

C’est à ces collègues et amis que nous nous permettons, au nom de l’équipe conjointe, d’adresser nos saluta-
tions les plus amicales. 

 

Tell Beydar, le 18 mai 2009.  

 

 

 
 

 


